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Les stages de Masters scientifiques
et de dernière année de Polytech

Huit ans après la publication de la loi Libertés et          
Responsabilités des Universités qui a redéfini les 
missions de l’université en insistant sur leur mission 
d’insertion professionnelle, la question de la profession-
nalisation des diplômes reste, en ces temps de crise, un 
sujet récurrent de débat. Et au sein de ce sujet, le stage 
(intégré aux études) apparait souvent comme la solution 
évidente, incontournable et sans faille de la profession-
nalisation. 

Dans l’ensemble les étudiants semblent bien négocier 
les évolutions qu’entrainent les situations de stages (en 
particulier ceux réalisés dans le secteur privé) ; parmi 
ces évolutions, le passage d’une logique tournée plutôt 
vers l’acquisition et l’évaluation des savoirs (dans le 
système éducatif), à une logique de mobilisation des 
savoirs et d’évaluations des compétences (dans 
l’exercice professionnel) constitue une étape très 
souvent vécue comme importante par les étudiants.

L’étude menée, dont quelques résultats sont ici synthéti-
sés, montrent justement que si le stage  permet  
l’acquisition de nouvelles connaissances, il constitue 
essentiellement un gain d’expérience professionnelle 
suffisamment important pour que 86% des étudiants 
pensent que ce stage sera (très) important dans la 
recherche de leur premier emploi (vision des étudiants 
n’ayant pas reçu de proposition d’embauche  de la struc-
ture d’accueil du stage).
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C’est dans le cadre du projet SIPE-
VADES dont l’objectif principal est 
d’étudier le processus d’insertion 
professionnel des femmes issues d’un 
diplôme scientifique de niveau Bac+5, 
qu’il nous est apparu important de faire 
le point sur les caractéristiques des inscrits en 
2014/2015 en Master 2 d’une filière scientifique 
ou en dernière année de Polytech (en formation 
initiale classique).
Ont été exclus de l’étude les étudiants inscrits 
en formation continue, en formation par 
apprentissage, en contrat de professionnalisa-
tion ; les diplômes délocalisés et leurs étudiants 
ont été également exclus du champ d’étude.
 
Finalement 898 étudiants 2014/2015 consti-
tuent la population étudiée ; 674 inscrits en 
Master et 224 élèves ingénieurs en dernière 
année de Polytech.
 
Pour l’étude réalisée sur les stages de fin 
d’année Bac+5, une enquête par questionnaire 
(administré par voies numérique d’abord et 
téléphonique ensuite) a été réalisée en octobre 
2015 ; son taux de réponse est de 74% (taux 
des réponses exploitables). 
  
Après un premier rapport faisant le point sur le 
profil sociodémographique des étudiants et sur 
leurs cursus scolaires, un second rapport traitait 
des expériences professionnelles, de la prépara-
tion à la recherche d’emploi et du projet profes-
sionnel. Le rapport dont les résultats sont 
synthétisés dans ce document détaille les  
conditions de recherche et de réalisation des 
stages de fin d’études.

Ce rapport (comme les autres publications du 
projets présentées en dernière page) est 
consultable sur le site Internet de l’OFIP         
(cf. rapports 2016).



Types de candidatures privilégiés par les étudiants pour rechercher leur stage

Nombre moyen de candidatures envoyées pour trouver le stage
et  écart-type à la moyenne

La recherche du stage   
La candidature spontanée est de loin le type de candidature le plus souvent utilisé par les étudiants quand ils 
recherchent un stage (45%, soit deux fois plus que les annonces des sites Internet spécialisés ou les annonces 
émanant de la formation).
 
S’il n’y a pas de différence significative en la matière entre les étudiants de Master 2 scientifiques et ceux de 
Polytech, on observe que les étudiants inscrits dans les Masters de la filière Sciences fondamentales sont les 
seuls à privilégier les annonces émanant de leur Master (38% d’entre eux dont une partie recherche des               
« stages-recherche » en laboratoire universitaire).

Le nombre moyen de candidatures 
envoyées par les étudiants afin de trouver un 
stage est de 27 (l'écart-type à cette moyenne 
est de 43).
 
Cette moyenne d'ensemble masque le fait que 
les étudiants des Masters 2 scientifiques 
envoient, en moyenne, 30 candidatures avant 
de trouver leur stage, tandis que ceux de Poly-
tech en envoient 19. De plus, pour les 
étudiants de Master, l'écart-type élevé (43) 
montre une grande dispersion du nombre de 
candidatures envoyées parmi les étudiants de 
Master, alors que l'écart-type pour les étudiants 
de Polytech est le plus faible observé (24) et 
est synonyme d'une relative "homogénéité" 
des situations.
On observe que c'est parmi les étudiants des 
Masters 2 de la filière Sciences de l'ingénieur 
que les indicateurs sont les plus élevés ; on 
rappelle ici que cette filière est la seule à être 
majoritairement composée d'étudiants de 
nationalité étrangère (cf. Ofippub n°109).

 Sciences 
fondamentales 

Sciences 
Vie Terre 

Sciences de 
l’ingénieur 

Sous-total 
Master 

Polytech Ensemble 

       
Type de candidature       

Candidatures spontanées 32% 45% 50% 45% 44% 45% 
Annonces de sites Web spécialisés 19% 22% 22% 22% 25% 22% 
Annonces émanant de la formation 38% 22% 14% 21% 24% 22% 

Base d’offres de stage Pass’pro 1% 1% 6% 3% - 2,5% 
Autre* 10% 10% 8% 9% 7% 8,5% 

       
Effectif 132 170 309 613 217 830 

       
 * Dont journée « A vos stages » organisée par le BAIP de l’université Lille 1 (Pass’Pro). 
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72% des étudiants de Master et de Polytech déclarent avoir été stressés par la recherche de leur stage de fin 
d’année ; parmi eux un quart déclare avoir été « très stressé » (soit 18% de l’ensemble des étudiants).
Les étudiants de Polytech se distinguent des étudiants de Master par la faible part d’entre eux qui déclarent avoir 
été « très stressés » par leur recherche de stage (9% contre 21% des étudiants de Master, soit 2,3 fois moins).

2,6% des étudiants qui avaient un stage à réaliser en fin d’année universitaire 2014/2015 n’ont finalement                
pas trouvé de stage. Ce taux d’ensemble cache le fait que ces étudiants préparaient tous un Master ; ainsi le 
taux d’échec dans la recherche d’un stage de fin d’année est de 3,5% en Master. C’est parmi les étudiants de la 
filière SVT que le taux d’échec est le plus élevé (… même s’il est au demeurant très faible) : 4,6%, devant celui 
des étudiants de la filière SF (3,6%) et enfin ceux de la filière SI (2,8%).



Près de la moitié (47%) des stages des étudiants de Masters 2 scientifiques ou de dernière année de Polytech 
sont trouvés avant la fin de l'année civile. La période où le stage est trouvé varie sensiblement selon le secteur 
d'activité : 65% des stages qui seront réalisés dans le secteur de la recherche publique (très essentiellement par 
des étudiants de Master) sont trouvés avant la fin de l'année civile, alors que 61% des stages qui seront réalisés 
dans le secteur privé sont trouvés en janvier et après.
On remarque que 17% des stages qui seront réalisés dans le secteur de la recherche publique sont trouvés 
avant octobre (tout début de l'année universitaire donc). Ce taux s’explique en partie par le fait qu’un certain 
nombre d’étudiants (en particulier des filières SF et, plus encore, SVT) connaissent en débutant leur année 
universitaire 2014/2015 le laboratoire public qui les accueillera en stage (« stage-recherche »).
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Critère principal de choix du stage
(quand l'étudiant a reçu plusieurs offres)

Lorsque les étudiants ont eu plusieurs offres de stage, leur premier critère de choix a été l’intérêt de la mission 
proposée (sans distinction significative entre les étudiants de Master et ceux de Polytech, ni entre les étudiants 
des différentes filières de Master). 

La gratification moyenne reçue pour les stages réalisés en France est de 778 euros nets mensuels. La 
médiane est de 510 euros : ainsi la moitié des stagiaires touchent concrètement la gratification minimale prévue 
par la loi. Ces données d’ensemble cachent une différence importante entre les stagiaires issus de Polytech et 
ceux issus de Master : la gratification médiane moyenne est de 1000 euros pour les étudiants de Polytech, alors 
qu’elle n’est que de 510 euros pour les seconds. 
La gratification moyenne pour les stages réalisés en entreprise (en France) est 1,7 fois supérieure à celle des 
stages réalisés dans un laboratoire de recherche publique : respectivement 863 euros (médiane : 900 euros) et 
523 euros (médiane 501 euros).

 Sciences 
fondamentales 

Sciences  
Vie Terre 

Sciences de 
l’ingénieur 

Sous-total 
Master 

Polytech Ensemble 

       
Gratification mensuelle nette       

Moyenne 639 € 601 € 811 € 723 € 938 € 778 € 
Ecart-type 264 € 237 € 350 € 323 € 298 € 330 € 

       
Effectif 113 117 270 500 173 673 

       

Indicateurs statistiques de la gratification nette mensuelle perçue en stage



Secteur d'activité de l'employeur du stage
Le secteur d'activité qui accueille le plus les étudiants des Masters 2 scientifiques ou de dernière année de        
Polytech est le secteur privé : les trois quarts des étudiants y réalisent leur stage. Si c’est en fait le cas de la   
quasi-totalité des étudiants de Polytech, ce n'est le cas « que » des deux tiers des étudiants de Master.
Parmi les étudiants de Master, ceux de la filière Sciences Fondamentales sont les seuls à avoir majoritairement 
réalisé leur stage dans un laboratoire universitaire ou une institution de recherche publique (CNRS, INRIA,…). 
Si une part significative (15%) des étudiants des Masters de la filière SVT a réalisé son stage dans un établisse-
ment public (hors universités et institutions de recherche), il s’agit souvent de stages liés au secteur de 
l’environnement et à celui de la santé (hôpitaux). 

 Sciences 
fondamentales 

Sciences Vie 
Terre 

Sciences de 
l’ingénieur 

Sous-total 
Master 

Polytech Ensemble 

       
Secteur regroupé       

Secteur privé 44% 53% 84% 68% 95% 75% 
Enseignement sup. et recherche 55% 32% 15% 28% 4% 21% 

Autre secteur* 1% 15% 1% 4% 1% 4% 
       

Avec l’offre locale de stages dans le 
secteur de la recherche publique, le 
département du Nord est celui dans 
lequel les stages se font le moins 
dans le secteur privé (que ce soit 
dans la métropole lilloise ou en 
dehors).
 
Le tableau ci-dessous présente, par 
type de diplôme préparé, les cinq 
secteurs d’activité qui ont accueilli le 
plus de stagiaires. On constate que la 
recherche publique est le secteur qui 
accueille le plus de stagiaires 
(presqu'exclusivement de Master), 
devant le secteur de l'informatique 
(qui accueille autant les étudiants de 
Master que ceux de Polytech).

Master Polytech Ensemble 
   

Enseig. Sup. & Recherche 
28% 

BTP & Génie civil 
18% 

Enseig. Sup. & Recherche 
21% 

Informatique 
15% 

Industrie agroalimentaire 
15% 

Informatique 
15% 

Service d’ingénierie aux 
entreprises (hors informatique) 

9% 

Informatique 
13% 

Service d’ingénierie aux entreprises 
(hors informatique) 

10% 

Autres services aux entreprises 
8% 

Service d’ingénierie aux entreprises 
(hors informatique) 

11% 

BTP & Génie civil 
9% 

BTP & Génie civil 
6% 

Industrie automobile & aéronautique 
9% 

Autres services aux entreprises 
7% 

   
 

Pour information, les établissements/entreprises qui accueillent le plus de stagiaires parmi la population 
étudiée sont : l’université de Lille 1 (46 stagiaires), le CNRS (23), Capgemini (17), Worldline (14), EDF (12), 
SOPRA Group (12), l’INRIA (9), Fondasol (7), Orange (6) et la SNCF (6).
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* Fonction publique (hors Enseignement supérieur et Recherche publique) et secteur associatif.



Lieu de réalisation du stage

 Sciences 
fondamentales 

Sciences Vie 
Terre 

Sciences de 
l’ingénieur 

Sous-total 
Master 

Polytech Ensemble 

       
Lieu du stage       

MEL* 48% 33% 50% 45% 28% 40% 
Autres zones du Nord 7% 5% 6% 6% 2% 5% 

Pas-de-Calais 4% 6% 5% 5% 4% 5% 
Île de France 17% 14% 18% 17% 21% 18% 

Autres zones de France 15% 26% 13% 17% 33% 21% 
Etranger 9% 16% 8% 10% 12% 11% 

       
Effectif 123 141 295 559 216 775 

       
 

Commune d'implantation de la structure d'accueil du stage
- stages réalisés dans la région Nord Pas-de-Calais, tous secteurs d'activité confondus -

Lieu du stage
Si, dans l’ensemble, la moitié des stages se sont déroulés dans des établissements du Nord Pas-de-Calais, on 
constate que c’est en fait le cas pour 56% des étudiants des Masters 2 scientifiques et seulement le cas de 35% 
des étudiants de dernière année de Polytech (on rappelle que 27% des étudiants de Polytech ont obtenu leur 
baccalauréat dans la région Nord Pas-de-Calais Picardie, contre 38% des étudiants de Master). 
 
52 départements accueillent de 1 à 350 stagiaires tandis qu’en dehors de la France, 21 pays accueillent de 1 à 
18 stagiaires.

55% des emplois cadres du 
privé de la région Nord Pas-
de-Calais sont concentrés 
dans seulement deux des 
quinze zones d’emploi de la 
région : celle de Lille et celle 
de Roubaix-Tourcoing*.
On s'étonne donc à peine de 
constater (carte ci-contre) la 
concentration des lieux de 
stage dans la région, des 
étudiants des Masters 2 
scientifiques ou de dernière 
année de Polytech.  

* Cf. APEC, Attractivité et emploi 
cadre en Nord Pas-de-Calais, 
n°2015-25, janvier 2015.

65% des étudiants qui souhaitaient, en octobre 2014 (début de l'année universitaire), réaliser leur stage dans la 
MEL, ont vu leur souhait se réaliser.
 
Parmi les étudiants dont les parents vivent en France, seuls 30% réalisent leur stage dans le département de 
résidence de leurs parents (33% des étudiants de Master et 23% de ceux de Polytech ; aucune différence signifi-
cative entre les étudiants des trois filières de Master). Si 51% des étudiants dont les parents résident dans le 
Nord réalisent leur stage dans le Nord, cela n’est le cas que de 7% des étudiants dont les parents résident dans 
le Pas-de-Calais.
 
Dans le département du Nord, le secteur d’activité qui accueille le plus de stagiaires est celui de l’enseignement 
supérieur et de la recherche publique (30% des stagiaires) ; dans le département du Pas-de-Calais c’est surtout 
celui de l’industrie agroalimentaire.

* MEL : métropole européenne de Lille (ancienne CUDL).



Apports du stage   
38% des étudiants déclarent avoir principalement acquis au cours de leur stage des connaissances (25%) ou 
des compétences nouvelles (13%). Un autre tiers des étudiants déclare avoir surtout acquis de l’expérience 
professionnelle (24%) en découvrant le monde de l’entreprise (8%). Il n’y a aucune différence significative entre 
les réponses des étudiants issus de Master et ceux de Polytech ; de même, il n’y a aucune différence significa-
tive entre les déclarations des étudiants des différentes filières de Master.

92% des étudiants des Masters 2 scientifiques ou de 
dernière année de Polytech qui ont réalisé un stage 
intégré à leur année d’études sont satisfaits ou très 
satisfaits du stage qu’ils ont réalisé ; 60% des stagiaires 
se déclarent même « tout à fait satisfaits ».
Il n’y a aucune différence significative entre les 
réponses des étudiants issus de Master et ceux de 
Polytech ; de même, il n’y a aucune différence significa-
tive entre les déclarations des étudiants des différentes 
filières de Master.
 
Les étudiants qui sont « peu ou pas satisfaits » de leur 
stage sont significativement plus souvent que 
l’ensemble des étudiants, des stagiaires qui considè-
rent avoir été mal suivis durant leur stage (rencontres 
avec le tuteur-entreprise plus souvent jugées « inutiles» 
et stage réalisé plus souvent sans suivi de la part du 
tuteur-enseignant). Ces stagiaires pensent aussi plus 
souvent que leur stage sera peu ou pas important dans 
la recherche de leur premier emploi. 

Apport principal du stage*
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Six stagiaires sur dix déclarent que c’est principalement leur intégration dans la structure d’accueil qui a le moins 
posé problème, loin devant le fait de mobiliser leurs connaissances, pratiques/techniques et théoriques (20%).
 
Un peu plus d'un quart des stagiaires déclare avoir surtout manqué de connaissances pour bien réaliser une 
(partie de) mission jugée difficile. La même proportion d’étudiants cite des aspects davantage liés à l’adaptation 
au monde du travail (rythme et charge de travail, méthodes utilisées, responsabilités).

Jugement global porté sur le stage

Tout à fait
satisfait

60%

Satisfait

32%

Peu ou pas
satisfait

8%

Jugement du stage   

* Les réponses à la question libre posée ont été codées pour finalement fournir les catégories de réponse présentées.



Proposition d'embauche suite au stage   
57% des étudiants n’ont pas reçu de proposition d’embauche (ou de contrat doctoral) de la part de leur 
employeur de stage ; quand un stagiaire reçoit une proposition d’embauche, sept fois sur dix c’est pour réaliser 
en tant que salarié les mêmes fonctions que celles exercées durant le stage.
Le taux d’ensemble masque le fait que si 62% des étudiants de Master n’ont pas reçu de proposition 
d’embauche, une majorité (55%) des étudiants de Polytech en ont reçu une.
 
Les trois quarts des étudiants qui ont reçu une proposition d’embauche de la part de la structure qui les a 
accueillis en stage, l’ont acceptée (données non représentées). Lorsque les étudiants refusent une proposition 
d’embauche, c’est surtout parce que l’offre ne correspond pas à leurs attentes, que le statut de l’emploi proposé 
est précaire ou qu’ils ont eu une meilleure offre de la part d’une autre entreprise.

Proposition d'embauche reçue pendant la réalisation du stage

Situation en octobre 2015

Situation en octobre 2015   

 Sciences 
fondamentales 

Sciences Vie 
Terre 

Sciences de 
l’ingénieur 

Sous-total 
Master 

Polytech Ensemble 

       
Proposition d’embauche       

Non 63% 71% 56% 62% 45,5% 57% 
Oui, pour les mêmes fonctions 24% 17,5% 34% 27% 37% 30% 

Oui, pour des fonctions différentes 13% 11,5% 10% 11% 17,5% 13% 
       

Les deux tiers des étudiants qui ont réalisé leur stage dans l’enseignement supérieur et la recherche publique 
n’ont pas reçu de proposition d’embauche (i.e. de proposition de contrat doctoral ou de contrats équivalents) ; 
c’est le cas d’un peu plus de la moitié des étudiants qui ont réalisé leur stage dans le secteur privé.
 
Relativement à l’ensemble des étudiants, ceux qui ont réalisé leur stage dans une entreprise du secteur de 
l’informatique sont très significativement surreprésentés parmi les étudiants qui ont reçu une proposition 
d’embauche.

 Sciences 
fondamentales 

Sciences Vie 
Terre 

Sciences de 
l’ingénieur 

Sous-total 
Master 

Polytech Ensemble 

       
Situation       

A la recherche d’un emploi 32,5% 41,2% 35,0% 36,0% 37,7% 36,5% 
En emploi 15,6% 24,3% 37,4% 28,9% 51,1% 34,3% 
En études 51,9% 30,5% 27,0% 33,8% 10,3% 28,0% 

Autre situation - 4,0% 0,6% 1,3% 0,9% 1,2% 
       

 

L’année universitaire à peine terminée, 71% des étudiants inscrits en 2014/2015 en deuxième année de Master 
scientifique ou en dernière année de Polytech sont entrés dans la vie active en octobre 2015 ; parmi ceux-ci, la 
moitié est déjà en emploi tandis que l’autre moitié recherche son premier emploi.
 
La part des étudiants de Polytech entrés dans la vie active est sensiblement plus importante que celle des 
étudiants de Master : 89% contre 65%. Plus encore, parmi les étudiants entrés dans la vie active, ceux de Poly-
tech sont plus souvent que ceux de Master en emploi plutôt qu’en recherche d’emploi : 57% contre 45%.
 
28% des étudiants déclarent être en études en octobre 2015 ; c’est le cas de 34% des étudiants de Master et de 
10% des étudiants de Polytech. Si on exclut les situations de fin de stage et les doublements d’année, le taux 
de poursuite d’études est de 22% (27% pour les étudiants de Master et 6% pour ceux de Polytech). Les 
étudiants des Masters de la filière SF (Sciences Fondamentales) sont les seuls à être majoritairement en études 
en octobre 2015.

Parmi les étudiants en études en octobre 2015, 41% sont inscrits en doctorat et 24% sont inscrits dans un autre 
Master que celui préparé en 2014/2015.



Les publications du projet SIPEVADES 

www.univ-lille1.fr/ofip

Mots/expressions-clefs :
 

étudiants, comparaison hommes 
et femmes, comparaison Mas-
ters scientifiques et Polytech, 
caractéristiques socio démogra-
hiques, choix de la filière scienti-
fique, parcours scolaire et 
universitaire, doublement, juge-
ment de la scolarité, caractérisa-
tion statis-tique.

Mots/expressions-clefs :
 

étudiants, comparaison hommes 
et femmes, comparaison Mas-
ters scientifiques et Polytech, 
préparation à l'entrée dans la vie 
active, BAIP, stages en cours 
d'études, jobs étudiants, projet 
professionnel, caractéristiques 
du premier métier souhaité,  
jugement sur insertion profes-
sionnelle à venir, travail à    
l'étranger, travail à temps partiel.

C’est dans le cadre du projet 
SIPEVADES dont l’objectif principal est 
d’étudier le processus d’insertion 
professionnel des femmes issues d’un 
diplôme scientifique de niveau Bac+5 
(cf. rapport), qu’il nous est apparu 
important de faire le point sur les 
caractéristiques des inscrits en 2014/2015 en 
Master 2 d’une filière scientifique ou en dernière 
année de Polytech (en formation initiale 
classique).
Ont donc été exclus de l’étude les étudiants 
inscrits en formation continue, en formation par 
apprentissage, en contrat de 
professionnalisation... ; les diplômes délocalisés 
et leurs étudiants ont été également exclus du 
champ d’étude.
 
Finalement 898 étudiants 2014/2015 ont été 
interrogés ; 674 inscrits en Master et 224 élèves 
ingénieurs en dernière année de Polytech.
 
Le questionnaire créé a été administré par voie 
numérique d’abord (un envoi et une relance ; 
taux de réponse : 26%) et par voie 
téléphonique ensuite (taux de réponse : 41%). 
Au total 67% des 898 enquêtés ont répondu à 
l’enquête (taux des réponses exploitables). 
 
Les étudiants de Master 2 ont significativement 
plus répondu à l’enquête que les étudiants de 
dernière année de Polytech (72% contre 51%).
  
Le premier rapport issu de l’enquête fait le point 
sur le profil sociodémographique des étudiants 
et sur leurs cursus scolaires. Un second rapport 
(04/2015) traitera de la préparation à la 
recherche d’emploi et du projet professionnel. 
Un dernier rapport (10/2015) détaillera le stage 
de fin d’études.
 
Le premier rapport évoqué ici est visible et 

www.univ-lille1.fr/ofip
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Profils des étudiants inscrits
en Masters 2 scientifiques et

en dernière année à Polytech en 2014/2015 

L’étude des profils sociodémographiques et scolaires des 
étudiants inscrits en 2014-2015 en formation initiale dans un 
master 2 scientifique ou en dernière année de l’école 
d’ingénieurs Polytech («Polytech» par la suite) montre que les 
étudiants de ces deux types de diplôme sont, sans surprise, 
différents sur plus d’un point.
Le traitement des données d’enquête permet de comparer les 
profils des étudiants de master de ceux de Polytech. 
Relativement donc à ces derniers, les étudiants de Master :

- sont davantage plus âgés et de nationalité étrangère ;
- ont davantage connu une scolarité dans le Primaire et/ou le 
Secondaire « imparfaite » (doublement) ; et sont plus 
souvent titulaires d’un baccalauréat technologique.
- Ils ont plus souvent connu un doublement durant leur 
cursus supérieur (et jugent plus souvent que les autres, leurs 
parcours dans le Supérieur comme « passable »).
- Ils sont enfin davantage d’origine socioprofessionnelle 
modeste (parents peu diplômés, qui ont connu le chômage, 
pères inactifs, retraités ou décédés, plus souvent de caté- 
gorie « employé » lorsqu’ils sont actifs).

 
A contrario les étudiants en dernière année de Polytech sont 
davantage que ceux de master :

- des étudiants jeunes, de nationalité française et originaires 
d’une autre région que la région Nord Pas de Calais Picardie.
- Ils ont plus souvent connu une scolarité Primaire et/ou 
Secondaire « à succès » (sans doublement et baccalauréat 
plus souvent obtenu avec mention).
- Ils sont davantange issus d’un foyer plutôt favorisé (parents 
plus souvent diplômés de l’enseignement supérieur, actifs, de 
catégorie « cadre »).
- Ils ont plus souvent réalisé un cursus Supérieur sans 
doublement d’année (ils jugent d‘ailleurs plus souvent leur 
parcours dans le Supérieur « d’assez bon »).
 

L’une des conclusions possibles de ces résultats est que 
l’Université permet à des étudiants pour lesquels il est plus 

difficile qu’à d’autres d’intégrer des écoles d’ingénieurs, 
d’atteindre finalement le même niveau d’études (bac+5) 

au terme de parcours scolaires et universitaires 
différents.

M. Cassette & E. Grivillers
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Les étudiants de Masters 2 scientifiques
et de dernière année de Polytech 

Eric Grivillers

- inscrits 2014/2015 -

Second rapport : les projets professionnels

C’est dans le cadre du projet 
SIPEVADES dont l’objectif principal est 
d’étudier le processus d’insertion 
professionnel des femmes issues d’un 
diplôme scientifique de niveau Bac+5 
(cf. rapport), qu’il nous est apparu 
important de faire le point sur les 
caractéristiques des inscrits en 2014/2015 en 
Master 2 d’une filière scientifique ou en dernière 
année de Polytech (en formation initiale 
classique).
Ont été exclus de l’étude les étudiants inscrits 
en formation continue, en formation par 
apprentissage, en contrat de 
professionnalisation ; les diplômes délocalisés 
et leurs étudiants ont été également exclus du 
champ d’étude.
 
Finalement 898 étudiants 2014/2015 ont été 
interrogés ; 674 inscrits en Master et 224 élèves 
ingénieurs en dernière année de Polytech.
 
Le questionnaire créé a été administré par voie 
numérique d’abord (un envoi et une relance ; 
taux de réponse : 26%) et par voie 
téléphonique ensuite (taux de réponse : 41%). 
Au total 67% des 898 enquêtés ont répondu à 
l’enquête (taux des réponses exploitables). 
 
Les étudiants de Master 2 ont significativement 
plus répondu à l’enquête que les étudiants de 
dernière année de Polytech (72% contre 51%).
  
Après un premier rapport faisant le point sur le 
profil sociodémographique des étudiants et sur 
leurs cursus scolaires, le second rapport traite 
des expériences professionnelles, de la 
préparation à la recherche d’emploi et du projet 
professionnel. Un dernier rapport (publié fin 
2015) détaillera les stages de fin d’études.
 
Les deux premiers rapports sont visibles et 

www.univ-lille1.fr/ofip
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Expériences professionnelles des étudiants
inscrits en Masters 2 scientifiques et

en dernière année à Polytech en 2014/2015 

Parmi les inscrits en 2014-2015 en formation initiale dans un 
master 2 scientifique («Master» par la suite) ou en dernière 
année de l’école d’ingénieurs Polytech («Polytech» par la suite) 
qui projettent d’entrer dans la vie active après l’obtention de leur 
diplôme, on constate qu’une grande majorité a acquis une 
première expérience «professionnelle» avant même de réaliser 
le stage de fin d’année Bac+5.

Plusieurs constats peuvent être retenus concernant les stages :
- 41% des étudiants ont réalisé au moins 3 stages (37% des 
inscrits en Master et 53% des inscrits à Polytech) ;
- la durée moyenne cumulée passée en stage est de près de 6 
mois (auquels s’ajouteront le plus souvent 6 mois de stage de fin 
d’études) ;
- 85% des étudiants qui ont réalisé au moins un stage pensent 
que les stages réalisés seront utiles (49%) ou indispensables 
(35%) à l’obtention de leur premier emploi.

En ce qui concerne les «jobs étudiants», on constate que :
- les deux tiers des étudiants ont au moins eu une activité 
salariée depuis l’obtention de leur baccalauréat ;
- parmi les étudiants qui n’ont pas exercé d’activité salariée, un 
sur cinq en a cherché en vain au moins une ;
- les deux tiers des étudiants qui ont eu une activité salariée 
n’ont pas eu de difficultés à l’obtenir (en particulier grâce à leurs 
relations personnelles) ;
- ceux qui ont connu des difficultés pour trouver leur activité se 
plaignent surtout du peu d’offres d’emplois compatibles avec 
leurs études ; les étudiants de nationalité étrangère regrettent 
en particulier les complications administratives.

 
La suite de l’étude montrera si ces expériences (stages, jobs 
étudiants) ont été utiles pour trouver le stage de fin d’études 
souhaité et ont aidé à bien le réaliser.

M. Cassette & E. Grivillers
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Les étudiants de Masters 2 scientifiques
et de dernière année à Polytech 

Eric Grivillers

- inscrits 2014/2015 -

Premier rapport : les pro�ls

Ces 6 documents et le rapport 
relatif à cet Ofippub sont à 

consulter et/ou télécharger sur : 

Mots/expressions-clefs :
 

Masters 2, filières scientifiques, 
comparaison Femmes/Hommes, 
Evolution 2005 2010 2015, étude 
qualitative, choix d'orientation 
des femmes.Le projet SIPEVADES (pour Suivi 

Individualisé du Processus d’Entrée 
dans la Vie Active des DiplôméEs de 
Sciences) a pour objectif principal 
d’étudier le processus d’insertion 
professionnelle des femmes issues d’un 
diplôme scientifique de niveau Bac+5.
 
Le suivi qualitatif consiste à observer l’année 
2014/2015 de quelques étudiantes inscrites en 
Master 2 scientifiques à l’université de Lille - 1 
Sciences et technologies et ce jusqu’aux trois 
premiers mois du début de leur activité 
professionnelle.
Dans la pratique 16 étudiantes ont accepté de 
participer à l’étude et d’être régulièrement 
intérrogées, en entretien et par questionnaire 
(cf. les «compléments méthodologiques» en 
dernière page).
 
Parrallélement au recueil et au traitement des 
données issues du suivi qualitatif réalisé, des 
données quantitatives ont été recueillies 
(enquête de septembre 2014) concernant les 
inscrits en 2014/2015 en Master 2 d’une filière 
scientifique ou en dernière année de Polytech 
(en formation initiale classique). L’interrogation 
de 674 inscrits en Masters 2 scientifiques et de 
224 élèves ingénieurs en dernière année de 
Polytech a d’ores et déjà donné lieu à plusieurs 
publications (cf. dernière page du document).
L’ensemble de ces données, ainsi que celles à 
venir (réinterrogation des étudiants fin 
septembre 2015 pour, principalement, évaluer 
les stages réalisés), permet de contextualiser et 
d’élargir les développements issus du suivi 
qualitatif.
 
Cette première publication sur le suivi qualitatif 
des étudiantes/diplômées a pour objectif de 
présenter les choix de parcours scolaires et 
universitaires réalisés, ainsi que les conditions 
de leurs réalisations.
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Femmes en sciences
- choix d’orientations d’étudiantes inscrites
en Masters scientifiques en 2014/2015 - 

Si l'on s'amuse parfois des représentations du scientifique 
qui font toujours la part belle à l'homme, un constat montre 
qu’il ne s’agit pas complétement d’une idée reçue : en effet, 
alors que près d'un élève sur deux (46%) inscrit en 
Terminale S est une femme, ces dernières ne représentent 
plus que 30% des inscrits dans les Classes prépa 
scientifiques, que 28% des inscrits dans les filières 
universitaires de sciences fondamentales (et de leurs 
applications) et que 27% des inscrites dans les écoles 
d'ingénieurs.
 
Ainsi donc si une partie des filières supérieures scientifiques 
sont clairement masculines, c’est essentiellement dû au 
caractère encore sexué de l’orientation post-bac.
 
Pourtant quand, dans le cadre de notre étude (cf. ci-contre), 
on interroge des femmes qui ont fait le choix de poursuivre 
des études supérieures scientifiques, on s'aperçoit le plus 
souvent que les motivations de l’engagement dans les 
sciences sont pour beaucoup semblables à celles des 
hommes : goût pour les sciences, esprit curieux, soif de 
savoir et de découvrir, mais aussi volonté d’avoir un rôle 
dans l’évolution de l’Homme et de son environnement.
 
Si le milieu d’origine joue évidemment sur les potentialités 
d’engagement des femmes dans des études scientifiques, 
les études de cas menées montrent le rôle essentiel des 
enseignants du Secondaire dans la transmission non pas 
seulement des connaissances, mais de l’envie de 
connaissances : croiser au Collège ou au Lycée un(e) 
enseignant(e) motivé(e), passionné(e) par sa matière... et 
pédagogue semble être le plus sûr moyen de susciter les 
vocations scientifiques nouvelles. 
 
Et les enquêtes sur le devenir des diplômés montrent qu’au 

travers de ces formations scientifiques (de Master en 
particulier), l’Université participe à la promotion 

professionnelle des femmes dans des 
secteurs encore parfois très masculins.
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Les femmes en sciences à l’université de Lille - 1
Sciences et technologies 

Eric Grivillers

Situation en 2014/2015

Evolution 2005 - 2010 - 2015

https://nxged.univ-lille1.fr/nuxeo/nxfile/default/eccfbc0a-cda5-4882-a915-e52176450353/file:content/Rapport_enq_M2P5_final.pdf
https://nxged.univ-lille1.fr/nuxeo/nxfile/default/3213edb1-2b9b-40f0-aa6f-1e2d669e5eea/file:content/Rapport_2_M2P5_Projet_pro.pdf
https://nxged.univ-lille1.fr/nuxeo/nxfile/default/3615cd6f-1f3e-4e3f-a8e9-8101031772c1/file:content/Rapport_3_SIPEVADES_Etat%20_des_Sciences.pdf
https://nxged.univ-lille1.fr/nuxeo/nxfile/default/8efd3107-2c7e-4665-ad0c-d287d6e8277e/file:content/OP109.pdf
https://nxged.univ-lille1.fr/nuxeo/nxfile/default/06a81f0f-1002-4432-b094-4eaa4b1a2c59/file:content/OP111_complet.pdf
https://nxged.univ-lille1.fr/nuxeo/nxfile/default/c4e3f058-f493-4c3c-abd3-c5f7958bba25/file:content/OP115_complet.pdf

